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Compte-rendu de la réunion du 

20 février 2014,  

Centre social, 2 Rue de Pavigny, 

Lons le Saunier, 18h30 – 20h30 

 

 
P.V. 37 

 

 

Présents : Chantal Berthet-Bondet, Jean Berthet-Bondet, Alain Bouvier, Nicole Porcel, Jean-

François Richard, Marie-Jeanne Roulière-Lambert, François Schifferdecker, Alain Tournier. 

Invités : Ghislaine Bonnot, Présidente du club des lecteurs de Participe présent ; Benoît 

Chevrier, rédacteur en chef de Participe Présent, et Christophe Chollat-Mamy, membre du 

club des lecteurs de Participe Présent. 

Excusés : Dominique de Caffarelli, Sylvie Roy-Lebreton, François Leng, Lucette Stalder. 

 

 

Informations diverses 

 

- Deux nouveaux membres ont été acceptés par le Bureau de Mêta Jura, Marie-Odile 

Mainguet, de Montain, et Christophe Picod, de Sarrogna ; 

- Le CA a décidé de participer cette année au Salon du livre de Genève (30 avril – 4 mai) ; 

- Appel est lancé pour renforcer le CA. Des candidatures sont souhaitées ; 

- Pour les envois des ouvrages, les tarifs postaux ont été adaptés aux coûts réels d’envoi. On 

peut les consulter sur le site internet ; 

- Le CA a décidé de soumettre le Château-Chalon aux concours de l’OIV (Organisation 

internationale de la vigne et du vin, Paris) et BILDV (Bordeaux). 

- Le stand tenu lors de la Percée du vin jaune a permis de vendre 8 ex. du Château-Chalon, 2 

de La parole de Pierre et un itinéraire sur Poligny ; 

- Il est temps de payer sa cotisation 2014 à l’association. 

 

 

Entretien  

 

En première partie, Benoît Chevrier présente sa revue, Participe présent, dont le premier n°, 

gratuit, est sorti de presse en juin 2009. La revue trimestrielle devient payante après une année 

et est actuellement tiré à 6000 ex. distribués en Franche-Comté. Mille abonnés par internet. 

B. Chevrier souhaitait quitter le Progrès après plus de 25 ans. Il y a occupé quasiment tous les 

postes possibles. Mais il n’adhérait plus au besoin de la presse « à sensation » et souhaitait un 

journalisme plus humain et moins superficiel. 

La revue est donc tournée vers un lectorat d’adultes soucieux d’éducation à la santé, aux 

aspect médico-sociaux visant au bien-être, à l’habitat correspondant (écologie, économie 

durable) et à l’aménagement du territoire. Elle vise aussi à sensibiliser sur le fonctionnement 

de la société et de la solidarité : il n’y a pas de société sans solidarité. C’est la seule revue de 

ce type en France. La revue tient aussi à apporter des nouvelles sur la région de Franche-

Comté de manière claire, approfondie et objective. 
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La revue fonctionne en partenariat avec la FNADEPA (fédération nationale des associations 

de directeurs d’établissements pour personnes âgées) et la Chambre d’économie sociale et 

solidaire (retour aux coopératives chères au Jura – elles représentent actuellement 13% de 

l’économie jurassienne). 

Le personnel de la revue, peu nombreux, n’est pas forcément de formation journalistique : B. 

Chevrier œuvre pour de la réinsertion ou de l’adaptation. 

Chaque n° est une victoire sur tous les plans.  

La distribution est assurée par Lons-Diffusion-Presse pour le Jura et les environs. 

 

En seconde partie, Ghislaine Bonnot présente le Club des Lecteurs, fondé juste avant la sortie 

du premier fascicule. Son but est de faire la promotion, la vente et l’envoi aux abonnés. Les 

membres se réunissent notamment quelques jours après la sortie de presse de chaque numéro 

et en font une lecture critique. Depuis trois ans, un concours de nouvelles a été instauré, avec 

catégories adulte, adolescent et enfant. Des textes parviennent parfois de l’étranger. Les 

nouvelles primées sont publiées dans la revue. 

 

A. Bouvier s’interroge sur la place que pourrait occuper la culture dans une telle revue, 

sachant qu’une revue purement culturelle dans la région n’est pas viable. B. Chevrier s’est 

déjà posé la question, mais n’a pas de réponse claire, sachant qu’il faut déjà définir ce que 

l’on met sous l’étiquette culture. Il préfère, quant à lui, donner plus de place à l’être humain 

au travers de ses actes, de vie ou de création. Certaines données historiques sont une part de 

culture, comme certaines connaissances de l’environnement. 

 

 

Prochaines réunions 

 

- Samedi 15 mars, Assemblée générale annuelle au Centre social ; 

- Jeudi 17 avril, entretien avec V. Bichet et M. Campy sur les géotopes ; 

- Jeudi 15 mai, entretien avec F. Lacroix, rédacteur en chef de la revue Nordic. 

 

La réunion est close à 20h30. 

 
21 février 2014/fs 


